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petites sont à la disposition de toute la population et connaissent une large diffusion. 
Une trentaine de ces expositions ambulantes circulent dans le pays et, ainsi, quelque 
200 expositions se tiennent au Canada tous les ans sous les auspices de la Galerie 
nationale. En outre, des œuvres particulières sont prêtées chaque année à diffé
rentes localités du pays. Des œuvres d'art originales sont aussi constamment 
portées à l'attention du public. Des séries de reproductions passent par les villes 
qui n'ont pas de locaux pour recevoir des œuvres d'art originales. 

La plus récente des initiatives majeures de la Galerie dans le domaine général 
de l'éducation a été la Section de dessin industriel, créée pour répondre au désir 
du public de voir le dessin des fabrications atteindre au pays les meilleures normes 
internationales tout en conservant un caractère nettement canadien. Maintes 
expositions ont eu lieu un peu partout au pays. En 1953 s'est ouvert à Ottawa, 
dans l'édifice Laurentian, le Centre d'esthétique industrielle. Siège de la direction 
du programme national de dessin industriel patronné par la Galerie, le local abrite 
aussi divers étalages. 

D'autres méthodes de formation artistique mieux adaptées aux jeunes visent, 
en partie, à compléter le travail scolaire régulier. Ainsi, la Galerie fournit des 
textes de conférences illustrées de projections sur tous les aspects de l'histoire de 
l'art, des reproductions de peintures accompagnées de textes qui servent d'initiation 
à l'appréciation artistique, des émissions scolaires, des cours à la Galerie même, des 
expositions de travaux scolaires, des tournées dirigées de collections de la Galerie et 
des démonstrations pratiques. Des spécialistes bien connus font des tournées de 
conférences dans tout le pays. En 1953, M. Eric Newton, critique anglais reconnu, 
accompagné de son épouse, Stella Mary Pearce, spécialiste de l'art dramatique, 
ont donné des conférences d'un océan à l'autre sous l'égide de la Galerie nationale. 

La Galerie nationale maintient également une cinémathèque d'art. Ces films, 
les fac-similés en couleurs et les reproductions au pochoir de soie publiés par la 
Galerie sont catalogués dans l'imprimé gratuit intitulé: Reproductions, Publications, 
and Educational Material. La Galerie a distribué en 1953, en marge des émissions 
scolaires de Radio-Canada sur les artistes canadiens, 250,000 petites reproductions 
en couleurs aux écoliers de toutes les parties du pays. La revue Canadian Art, à 
laquelle la Galerie collabore au premier chef, a doublé son tirage depuis 1945. 

Après avoir hautement loué dans son rapport le travail accompli depuis des 
années par la Galerie nationale en dépit de graves difficultés, la Commission d'en
quête sur l'avancement des arts, des lettres et des sciences* a recommandé que les ser
vices actuels d'exposition et d'enseignement de la Galerie soient développés et amé
liorés; que son budget, son personnel et ses moyens d'action soient accrus; que les 
crédits destinés aux achats soient maintenus ou, dans la mesure du possible, aug
mentés; et que, aussitôt que possible, la Galerie nationale soit logée dans un nouvel 
édifice offrant des ressources satisfaisantes pour la mise en place, l'entreposage, ainsi 
que pour la circulation des expositions et la conservation des tableaux. 

De 1952 à 1954, un concours national a eu lieu afin de choisir l'architecte du 
nouvel édifice de la Galerie. Sur les 104 inscrits (nombre sans précédent pour un 
concours d'architecture, au Canada), un jury composé d'experts internationaux a 
choisi MM. Green, Blankstein, Russe! et associés, de Winnipeg, dont le plan de 
style contemporain se distingue par ses lignes empreintes de simplicité et de dignité. 

•Ottawa, Imprimeur de !a Reine, 195!. Voir également Royal Commission Sludics, a Sélection of 
Essays préparer! for the Royal Commission. Ottawa, Imprimeur de la Reine, 1951. ^ 


